
 

 

(C) Homélie Saint Sacrement           Gn 14, 18-20 ; Ps 109  ; 1 Co 11, 23-26 ; Lc 9, 11b-17 
 

Aujourd’hui, l’Église nous invite à méditer sur un mystère au cœur de notre foi : l’Eucharistie, ce 

trésor qui nous rassemble et nous unit au Christ. Après avoir contemplé la Trinité dimanche dernier, 

arrêtons-nous sur ce dernier repas de Jésus avec ses apôtres, un moment privilégié chargé d’amour et 

de promesses. 

 

Quand un proche s’en va au loin, nous organisons un dernier repas et, à la fin, nous tirons une dernière 

photo. Ainsi, en la regardant chacun se souvient de ce moment précieux et reviennent dans notre 

mémoire les paroles échangées.  

 

Jésus sait qu’il va mourir et partage avec ses apôtres un dernier repas. Evidemment, il n’y a pas de 

photo souvenir. Mais il nous laisse plus qu’une image : il nous offre sa présence réelle dans le signe 

du pain et du vin. Ce geste et ces paroles deviennent un mémorial vivant, un acte d’amour qui traverse 

les siècles et nous rejoint aujourd’hui. 

 

Le récit de la multiplication des pains que nous venons d’entendre n’est pas une « auberge 

espagnole » où chacun apporte « son manger » pour le partager avec son voisin. Ce récit montre 

combien Jésus est attentif à nos besoins matériels et spirituels. Il nous entend, nous écoute et répond 

à nos détresses, nos faims, nos soifs, nos manques, nos blessures. 

 

Ce matin, dans cette eucharistie, c’est Jésus lui-même qui se donne en nourriture. Plus que toutes les 

nourritures terrestres, Jésus vient nous offrir la nourriture du Royaume, la vie éternelle : « Celui qui 

mange ma chair et boit mon sang a la vie éternelle ; et moi, je le ressusciterai au dernier jour ».  

 

L’Eucharistie célébrée en Eglise a un pouvoir de transfiguration du monde. A la messe nous ne 

pouvons pas nous désintéresser de ce qui fait la vie de nos semblables, c’est le sens de la prière 

universelle. Ce sacrement nous pousse à sortir de nous-mêmes, à nous décentrer, il nous envoie en 

mission, porteurs de paix et témoins de l’amour de Dieu pour le monde. La fin de la messe nous 

rappelle cette mission : « Allez dans la paix du Christ ». 

 

L’Eucharistie n’est pas un simple symbole, elle est la présence vraie du Christ, son Corps donné pour 

nous. En recevant ce pain, ce vin, nous sommes invités à entrer dans le mystère de Dieu, à accueillir 

la vie éternelle dès ici-bas. 

 

Bienheureux sommes-nous ce matin d’être invités aux noces de l’Agneau, accueillons ce don avec foi 

et gratitude. Laissons Jésus faire sa demeure en nos cœurs, pour qu’Il y règne en maître. Prions pour 

que cette eucharistie soit pour nous source de force et de paix. Qu’elle nous transforme en témoins 

vivants de la présence de Dieu au milieu de notre humanité. 


